
COMBAL (Marcel) , Aix 1917. — Marcel Combal, qui n 'avai t pas 
36 ans, et qui semblait promis à un avenir incontestablement inté-
ressant , est mort le 30 Décembre 1935. Ses obsèques ont eu lieu le 31 
à Arthès (Tarn). Une foule  énorme l 'accompagnait à sa dernière de-
meure. Le dernier adieu des Gadz'arts lui fut  donné par notre cama-
rade Bez, Président du Groupe du Tarn. 

Combal était entré en 1927 à l'Ecole Nationale d'A. et M. et, après 
t rois années de solides études, il fit  son service mi l i ta i re dans un 
régiment du Génie. Après quoi, il en t ra à la Société du Saut d u Tarn 
où il devait faire  toute sa carrière, hélas ! trop courte. 

Outre les fonctions  d ' Ingénieur Chef  des services hydro-électriques 
de ces aciéries, Combal était gérant de la Société d'électrolyse du S. 
D. T., ainsi que du garage du même nom. Il s 'occupait d 'expertises 
en mat ière industriel le, et il était Ingénieur-Conseil pour l'électrification  des campagnes. 

Son activité était débordante. Il s ' intéressait à tout . Il était secrétai-
re de notre groupe régional des Ingénieurs des A. et M., Président de-
puis 1934 de l 'Amicale des anciens Elèves de l'E. P. S. d'Albi, et ce 
n'est que tout dernièrement qu' i l avai t dû donner sa démission pour ra i -
son de santé ; il était encore Trésorier de la Fédérat ion Tarnaise des so-
ciétés de gymnastique, Vice-Président du Moto-Camping-Club Albigeois. 

Pa r tou t , dans toutes ces fonctions  si diverses, son activité, son sens 
aigu des réali tés obtenaient des résul ta ts remarquables et lui va-
laient l 'estime et la sympathie de tous. A la Société du Saut-du-Tarn, 
ses éminents services étaient si bien reconnus qu'i l venait d 'être 
élevé au poste très impor tant d ' Ingénieur a t taché à la Direction ; la 
mort est venue le prendre en pleine action, au moment même où il 
a l la i t pouvoir donner toute sa mesure. 

Le cœur se serre à Vidée que ce beau garçon, si jeune, si plein d 'en-
t ra in et de bonne humeur , tou jours serviable, at taché pass ionnément 
à ses fonctions  et à ses t r avaux de toute sorte, si dévoué à tous et à 
tout , n 'est p lus de ce monde. Il laisse, abîmés dans une douleur que 
rien ne peut effacer,  ses parents , sa veuve et son cher peti t Michel 
dont i l était si fier. 

Que du moins les nombreux témoignages de sympathie apportés à 
ceux qui le p leurent puissent a t ténuer , dans la mesure où cela est 
possible, leur immense peine. 


